
A une fleur fanée 
 

A notre amitié abimée, que, par ton comportement, je laisse sur le seuil,  

A cette sincérité passée, que cette sentence lui serve de cercueil, 

 A une fleur fanée, que ces phrases soufflent tel le zéphyr sur tes feuilles. 

 

Egoïste, quand, avec Mystherbe, tu refuses de partager ta nourriture. 

Traitresse, quand, à Mysdibule, tu acènes un coup bas. 

Etriquée, quand, l’attaque ligotage, tu lances sur Airmure. 

Ridicule, quand tu te trémousses sur de la Samba. 

Narcissique, quand, à la beauté d’une Gracidée, tu compares ta verdure. 

Irritable, quand, sur l’utilité de la pokéball, tu fais tout un débat. 

Abjecte, quand, sur moi, tu utilises l’attaque Force-Nature. 

 

Distante, quand, d’un fouet lianes, tu repousses tous ceux qui t’approchent. 

Ingrate, quand, après t’avoir sauvé d’un Roucool, Pikachu tu assommas. 

Méprisante, quand, à l’infirmière Joëlle, tu formules des reproches. 

Egocentrique, quand, blessée dans ton égo, tu fais tout un cinéma. 

Nerveuse, quand, à un jeune dresseur, tu vides les poches. 

Sadique, quand, à un Flabébé, tu arraches sa totoche. 

Idiote, quand, les théories du Prof. Chen, tu comprends à minima. 

Opportuniste, quand pour dessiner, d’un Queulorior, tu voles les ébauches. 

Narquoise, quand, de l’hiver à Frimapic, tu fais l’éloge du climat. 

 

Qu’il est triste, à l’orée du printemps, que tes feuilles mortes se ramassent à la pelle. 

Qu’il est funèbre, à l’aube de nos vies,  qu’apparaissent le crépuscule de cette amitié superficielle. 

Qu’il est malheureux, après avoir vaincu tant d’adversaires, que sonne l’heure du duel. 

 

 


